
Thithinën : Pardonnez et lâchez prise. « 
Le faible ne peut jamais pardonner. Le 
pardon est l’attribut du plus fort. » Gandhi 
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Prière : Ma pensée va à Arlette, l’é-
pouse de mon cousin défunt, Hokë. Ma 
mère et celle du défunt sont sœurs. La 
sienne est garçon et la mienne est fille 
(lien kanak entre cousines germaines.) 
Leur origine est la tribu de Kumo, chez 
les familles Hmana et Wawalahae du 
Wetr de la grande chefferie Sihaze. 
Qu’on soit toujours sous le regard du 
Très Haut et de l’Invisible. Seigneur !  
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J’ai envie 
de passer 
le BAC 
sans for-
cer.  

Ah ça ? 
C’est dans 
les pochettes 
surprises.  

 Egeua ! 

H. L 

Parution: Tous les vendredis 
Numéro gratuit  

 Humeur : … Diplomatie KNK 

Qaeze 
Pierre  

Si tu veux ! Mais en 
ce moment, tu man-
ges chez qui ? OP1 
ou OP4 ? 

Papa, tu soutiens 
l’idée que OP1 est 
moins qualifié que 
OP4. Papa à Geoffrey 
est OP4, toi tu n’es 
que OP1. Cela veut 
dire qu’il est meilleur ? 
Et…  

Ngazo e zööng   
 

M erci Wws 
Des vacances 

bien méritées vous 
attendent. 
De la joie en famille, 
entre amis, et des 
petits bonheurs qui 
font la beauté de la 
vie. 
Très beau week-end à 
chacun, avec sérénité, 
paix et amour. 
Imasango 
 

M erci Léopold. 
Je te souhaite 

de très bonnes vacan-
ces ainsi qu’à toute ta 
grande famille. 
Je te dis à bientôt 
en une nouvelle 
année. 
Nicolas 
 

B ozu Utha ! 
Toujours 

content de recevoir ton 
petit journal ..Moi-
même je commence 
un peu à écrire… Je te 
livre une petite bribe 
d'écriture consacrée à 
ma mère … J'écris au 
km c'est à dire comme 
ça vient… 
Tonton Kaudre 
 

A   Léo. Merci pour 
tous les échan-

ges durant ce petit 
moment de l'année 
très sombre de notre 
vie en tant qu'acteur et 
éducateur ; il est pré-
maturé de trouver des 
solutions à nos ques-

tions et à nos de-
mandes, vu la 
situation ac-

tuelle. Mais res-
tons humble et 
confiant pour 

notre avenir sur-

tout celui de nos enfan
ts. Je ne peux que 
constater les problé-
matiques causées par 
notre société qui ne 
fait que muter. Voilà, 
cela fait partie de no-
tre avancée, de notre 
parcours en tant que 
pays en devenir. Je te 
laisse car l'année n’est 
pas finie pour nous. A 
plus…  
Marcel Karembeu  
 

W awes la famille 
Cahma est à 

Xujo ce week-end une 
partie monte déjà 
aujourd'hui, moi et les 
autres demain. Juste 
une balade pour ren-
contrer nos familles là 
haut. Si tu peux pas-
ser balader demain 
soir pour rigoler avec 
Madu-qatr. 
Dominique Cahma 

La rédaction: J’écris alors que deux cyclo-
nes sont en train de se former au nord du 
pays avant d’arriver en plein sur nous aux 
environs de mardi et mercredi. Du coup je 
décide de rester dans la capitale. Je sais que 
les routes vont être coupées aux endroits 
habituels. Certaines régions du pays vont être 
isolées, sans eau ni électricité… jusqu’à 
preuve du contraire.  
La semaine dernière, il y avait une marche du 
côté de l’Anse-Vata et une autre, une contre 
manifestation vers la baie de l’orphelinat. 
Chaque marche avait sa propre motivation et 
défendait ses propres intérêts que tous disent 
pour le bien du pays. Soit. Respectons le droit 
de chacun à la libre pensée.  
Moi, ma pensée est plutôt avec une partie de 
ma famille qui vient de perdre un papa âgé de 
quelques années de plus que moi. Hier diman-
che, nous étions allés à R.S pour apporter 
notre coutume de soutien. Aujourd’hui, le 
corps va être amené à la morgue avant d’être 
rapatrié sur Drehu pour être inhumé dans sa 
tribu d’origine. H.R a fait Do-Neva, Do-Kamo 
et la vie a séparé après nos chemins. Hier 
dimanche, j’ai vu son épouse ef-
fondrée. Normal. Personne n’a 
envie de vivre cette situation. Je 
lui apporte mon soutien. 
Bonne lecture à tous et déjà 
une bonne rentrée scolaire. 
Wws 

Hnying : Y aurait-il une alternative 
entre la force et la sagesse, ou 
complémentarité ? La sagesse ne 
serait-elle pas l' expression d'une 
force intérieure ? Jack Loquet. 

Souvenir de vacances.  

L ’épouse d’un directeur ne 
voulait pas voir son beau-père 

et le lui faisait comprendre. Elle 
voulait qu’il soit confié à une maison 
de retraite pour qu’on s’occupe bien 
de lui. C’est ce qu’elle disait. Et il fut 
interné dans un hôpital 
spécialisé. Un jour, alors 
que le mari était en dépla-
cement pour affaires, le 
papa se sauva du centre 
d’accueil et revint au 
domicile du couple où la 
porte lui fut ouverte par sa 

belle-fille en furie. Elle cria très fort 
qu’elle ameuta le voisinage. Le papa 
fut ramené à l’asile. L’épouse du 
directeur appela son mari pour lui 
dire de faire quelque chose. Le mari, 
l’air très dégagé et posé ; appela sa 
femme : « Écoute-moi bien Ana-

kele*, si j’arrive à la maison 
et que je ne retrouve pas 
mon père, c’est toi que je 
vais renvoyer et les pro-
messes de mariage que 
l’on s’était dites, prennent 
fin même aujourd’hui. » la 

réaction de la dame fut 

immédiate.  
(*) nom d’emprunt.  
NDLR: Encore merci pour ces récits 
par lesquels tu nous rappelles de 
profiter de recueillir ces connaissan-
ces ou ces histoires auprès des 
vieux et des vieilles avant qu'ils s'en 
aillent. Ils ont tellement à nous ap-
prendre et au lieu de ça on les en-
ferme dans les maisons de retraite 
par notre manque de temps. Ils n'ont 
peut être pas le diplôme de la 
connaissance de la vie mais ils ont 
celui de leur expérience ... 
Seremele Tony 

Uke hajin 
Rappel: littérale-

ment signifie paquet de fumée. 
Ce sont des airs de romance 
chantés au coin du feu pour 
endormir bébé, des berceuses, 
ou bien des chants entonnés lors 
des cérémonies coutumières et 
autres. Autres, je veux dire divi-
natoires pour implorer les 
esprits. Mais la plu-
part du temps, les 
jeunes composent 
pour tout simple-
ment séduire l’être 

aimé.  

C eitui mode me i götie ne 
Hnapapa, meci jukö la 

macatre nge kucahlu hi la atre 
tiith. Littéralement/« Ma chérie 
est comme le sapin colonnaire de 
Hnapapa, est morte l’année et la 
grive seul oiseau a s’être posé 

dessus. » traduction, mon 
amour est comme le 
sapin colonnaire de 
Hnapapa qui, l’année 
durant, n’a eu 
qu’une seule visite 
dans le feuillage, la 

grive. » Se dit d’une demoiselle 
qui n’a pas été courtisée pendant 
l’année ou alors, elle n’a eu que 
la visite des prétendants sans 
intérêt… un peu mauvaises for-
tunes. La grive étant aussi vu 
comme un oiseau sans attrait, 
d’une couleur grise et d’un chant 
rauque, pas du tout mélodieux . 
(… L’oiseau dans la conscience 
tribale est même pressenti 
comme étant de mauvaise au-
gure.) Cela n’arrange pas hélas 
l’auréole, atour de la demoiselle.  

Ma iesojë 


